
LOVa 26 liKRS 1934 
ru. not M   Oiina-1 •;«« Une* on   i>bi«ti oui ont tU <KMO»erU. OB «UP 
«MldJt rt—imtT ««ntrv li&umaax I       ~-   

QD«!S iDiit )m MSiparwa qat, •• aM> 

4«Roab«Ix  t9f 

nat im ÙI■>!■■■ A* 4<c«. <mt .. ^ 
Dl Jo t t«n>»» poor lui permettl» 4* 
iltatosnr  t  » 

..^ M eontlitne pfimnautr 
PAHS. 26 m*r». — A raidi 4ô «x«^ 

imttot. GonriTM Uuoutux, du ■ J« 
I* Tarmr » •'«t vttÊ—ti i la SftrcM 
Hntrmla. L'iiKiiiM 9ml 4Uit rètu d'un 
«feinl p*rd«'»<i9 d< «port rrij alait 
•t c'^iff* -l'un f^'re. s'wrt présenté «n 
«M t«nD« à riMP«<rteur principal 
David qoi Tttjart de vrtndn ton MT- 
Tiea à la p«ra«nence dn contrôle c^nA- 
ral  fl''  rechfTrhes   : 

Poaa. 4UDt donné la diwiiilitta dool 
«M «nn* IM trnaO*—, tm — 
* m lift, pilinliut »» ••••■ Ttf 
iaWt«t. 

^na wojida opération dt ioatùa a 
•D lian. as ven ploa taM, «baa k B^n 
<!• Oaoira HainninT, à Boslan»«iir- 
Swia. 

L« nrpt it Stavhky est arrioi 
à Parii 

Paha, 2Ô man. — Le oorpa de S(»- 
r-^ky. k I'exliQmatioa dumal n aTait 
été procédé liier an cimctièT* da Cha- 
ir.onii. eat arrivé oa matin à Paria, h. 

b- 0"). en «are de L\'on. Le cercueil 

NOTRE CONCOURS 
de la Plus Jolie Vedette 

» 

U SUITE DES PREMIERS RÉSULTATS 
(cbaon S.00O frua) : 

Tiberfkten Arthur. 23, place de U Liberté, Mou«cron ; 
Gmlleniex Henri. 190, me Pivm-de-Roubaix. Roubaix ; 
Joureiuux Jules. 47, rue d« Stratboarg. LytAtZ'Lmoay. 

(Cm trois penonnea se partagent le» 4'"', 5*"' et 6"* prix  (5 000 
3.000 et I.OOO franc.) *^       ^ ' 

7"*' ex-aq» (cb«c«B 1.000 fraacs) : 
Antscns Gustave. 25. rue Marie-Buitioe, c Dcgraevc, 5, Roubaix ; 
De Boever Louit, 23. rua des Architectes. Mont-Saint-Amand. à Gand. 

#-'■ tx-vqao (cfcaen 8S4 fraw») : 

De Corte Nathalie. 8 bis. rue de Gbraltar. Leen ; ^ 
Vaodacle Jeanne, 3. rut des Ogien, Roubaix. 
GJorieox Jacquet. 121. boulevaid Caroot. Mouvaux. 

(C«8 trois penonnas se partagent les 9"", tO" rt M"* prix (I.OOO 
I.OOO et 500 francs). 

(A smvrc.) 

C«i prix sont p^ablei dam no« bureaux dè« aujourd'hui, lundi, contre 
^réaeaution d'une pièce officielle d'identité (livret de famille, carte d'âectenr ou 
irret militaire). 

UNE VLK K. L'éTABJ 

DE: bTAVISICT AVAIENT Clt CACts, (1%. FraBM-i 

— Ja nia (jeoisrea Hamnanx. Je 
Tiens me oooatitQer prissanier. 

L'uurpeetrar gai lirait préciaimcnt 
dans nn qtK>th]i«iL, W« ciroonstanees de 
li. farte de « Jo !a Terreur ». crevant 
avoir maj entendu, fit rép^er une ae- 
eondf tûia aa visiteur U raison de la 
préaeoe». poia al«rt& aouitùt le oom- 
miasaire Jobard. Ce dernier notifia h 
Georges Halnnaai le niaii<].it dont il 
«tait l'ob.i«t.^ 

Invité à s'erplif|uer sur sa dienari. 
tion de son domicile de la rw dn Dôme. 
Hainnanx répondit qu'il n'avait pas 
et) l'intention de ae dérober aux reeber- 
ebes de la pobce. mais qn'il avmit von- 
lii simolerocnt cvHrr d'être a'ppi^hendé 
obez lui. 

Coaune le eommiasaire Jooard a'éton- 
nait d'une p:ir?ille «riaeeptÂiilit^ Hain- 
nanx ajouta qn i| redoatart particuliè- 
rement la Dublieité que les reporter» 
pbotofrraphfs auraie;^^ pn donner à 
•on arreatation, I] convient d'aUlenr» 
de Di4ci»er qa« n Jo la Terrenr » 
att4ndit partiemment sur le trottoir de 
la rue des Saoasaies, le départ dea 
jonraaiiatea et des photoirraphee avant 
d'al'er se constituer prisoonieT. Apiw 
avoir rèetieilli Um déclarations de Tin- 
enlT>^. M. Jobard f:t conduira «OB pri- 
sonnier an Pari'-wt par deux nm- 
pe«?t*ura. 

Le aubstitat de service. M. Paceool, 
Ini a ^it.aiAir l'interrojratoire d'iden- 
tité et lut à ôoDoâ consaiManM dv 
réquisiieir» da eamplieité d'eacroanerie 
relevé contre InL II Ta fait ensuite 
^rooer an d^p^t i la disposition du 
.ince d*in*<nietnn.  M.  Ordonreau. 

L'examen Jet bagageM ^Hmn- 
natuc prouva que cdm'Ci est 
aUi en Angleterre 

Paria, 25 mars. — L* Jtmrmal (étli- 
tioa   départeraetitaleï   dit que  l'eiairen 

contenant ta dépouille de l'escroi;, qtii 
avait été placé en tête de l'express ve- 
nant de Oenève. a été déposé dans an 
founron-antomobUe qui a anseitùt ra^né 
llnstitot médico-léfiral aux fins d'ona 
nonvell* antopsic. 

LES ELECTIONS 
AU  CONSEIL  GENERAL 

CdHtOH  de  Ramcourt  (Ardenms) 
SotUTIN DE aAlLOTTACt 

InacHu;  i.jSo — Votants:  1.J04 
Suffrafet exprimés:  1.283 

Ont obtenu: 
MM.Turguaâs, répt-àt g.   -766 voix ÉLU 

Horemans. S.F.1.0.   513   » 
Il s'acianin de remplacer M. GuAtaumc. 

ndlcal-iocialiste dé missionnaire. 
Canton dt Cbampagn^^uton (Cbarente) 

SCULTIN OE BALIOTTACE 

Inscrrts:   1.664 — VoUnt»;   1 357 
Suffraffs exprimés:   1.314 

Ont obtenu: 
MM. Ménesplier-Lagran- 

ge. U.R.D    7<>3 voix  ÉLU 
Ménard. rad-toc...    54<>   » »  

Les électioDS itafiennes 
Rmne, 23 mors. — Le» électlonc se 

soi.t déronl^es dans nn ordre Imprea- 
iionnant. an mtUen d'nne animation 
de jour de fête- LA parUcIpation a 
utrelnt 80 S 90 %. 

Aax portes des aecttona de vote, 
de jennet fascistes montaient nne 
^rd« d'bonneur. I>e *ennes fascistes 
ont parcoam les mes de la ville en 
camion, <m t>randlBsani des drapeaux 
et ehantanr des bfmnct natlonanx. 

Uans le» villes de prorlnee, pavol' 
dfea, on note te mfime caractère d'anl- 
matloo. Dans loa ports, tooa tes 
bttMnx ont bUaé l« grand pavois. 

L'aTilisooment des covrt 

*^**f'.^r    ROUA^.^O pnotofr^ptûét 
^Êm ém Ofit^rm, «t  mometd ei)  efle 

^rivm  «a  Palait, 

d«s baff«r« d'Hainoani pronve que 
aalainei a fait on voyaw en Anjle- 
*^m,^m Taiiats qni ont «té Mpoaéai 
jttr HainnanT diw M. Martini, l'une 
npport^^ samedi soir, «M nna nalette 
blane dont les étiquett» ont été aoi- 
rmtnmm»nt rrattées, p.. tmn. eepec 
dajxL poor qn on n'v puisse lire enco- 
re qeelqiMB brihes A» mots atwlaia 
Sostfa qtii vraia«mWa&l*Bent SH U 
première svllabc dn nom ds la vilù <}« 
Sontbamnton ; paie deoi lettre* B B, 
OB s' 039 ; via Parv-Xord. Un «aatm 
4 AcDeanx a éf^iBOMot Ica «t)q«att»« 

r  pnrient  de eb«a nn dk*. 

L'immeuble où habitait dans lai apparie' 
ment le comeiller Prince et, au premier 
plan, le Ifiot^jue da gardien d'où ce dcf 
trier owai'l aperçu « l'homme au parde*- 

lu» nvalic n. 

L'expert jomlUer M. Seror 
est parti pour Londres 

Aeeompa^é par son secrétaire par- 
tieulier, M. BentoliU. U. Seror. «x< 
t>ert. s'est enrbarqné à la eare do Nord, 
par le n  Pullmann » de 8 h. 02. 

A son arrivée à Londraa, M. Mamioe 
Seror s« rendra immédiatement à l'am- 
bassade de France, où il ^wnférera 
avec il. Peudeipièee, eonnnisaaire de la 
Sûreté générale et arrêtera lea disposi- 
tions à prendre demain matin. 

M. Léon Daudet demande è 
être entendu par la Corn- 
mission d'enquête à propos 
de la mort de son Os 

u. Léon Dandet s remis an Palmia- 
BoarboQ, la lettre suivant* adreai4e à 
M. tJuemnt, président de la Commis- 
■ion d'enquête Stavïaky : 

V La ComniaaiGD d'enaoète QU« vons 
préaidez, reprenant les affain* crimi- 
Q^IM teUea que l'affaire Oalmot où la 
Sûreté générale est en caoae. j'ai ITion- 
nenr de voos demander a être eottudn 
dev«:if   rnri« à   ''o*N*a.si<iii   J^ !'aJsa«sin»t 

ViUar «• Lovdrai. Uœ antrt malla ni 
■» «ronvait déiA Ah«s U Martini, de- 
pvtt qvfiqa* tatnpa. a éffaletnent sas 
éliqwttaa rratcén* enr Wquetles ont 
peut aT>ereevoir encore « Sonthem •. 
première partis vraisetirf>l*bl«nent du 
a^ de la Comn«rni* d« Chemin de 
tag m Soôcheni Baiïwsv ». 

Une perwésitiom 
dmu m logetnemi de * h^ 
Paris. W mar». — U. Ord«a»8»a. 

i^»j d'iitreetton. a loamaBaot P*r- 
famkimà Um la Immaat o« • ioîo 
Ift fmmmw • aaab wMiaé la B«tt, aflB 
^ laliiiM IViénKon ég audat «Mt 
il mis faMM. UM maUa daaa iMMHt 
M «PwniMt «^«ta ilnwnnaH a M 
Mât» U iaf a rrfMl ^ m wooss- 

Paria. 25 mars — A l'Offieùl : M 
Pan1 Oruet sitrnale à M. }« ministre 
da l'Agrienltiire que rAFltmairne. n« 
trouvant pas à éconler ses houblons 
cbea Ma brasseurs, alloue d«i primes 
do 40 marts aux 50 kiloes exportés. 
eo qui, en provoouant l'aTiltasement 
dea eoora. T«nd impoaaibie la vente des 
produits Crwicaia. et demanda en consé- 
quenea l'établiatement de droits 00m 
penaataui» (queation du 11 janvier 
19341. 

Képonae : A ht suite dea démarches 
faitMa par M. Francoia Poncet. ambaa- 
aadeuT de France i Berlin, sur la de- 
mande du Ooavcnement français, le 
Comptoir alleinand des boablons a pro- 
viaoiramgDt anpprimé les primer 
aUouéea à l'exportation en Franoe de 
eaa prodgita.  

Le rrand prix d'honneiir 
deo Fédératioiu de MUTeUfc 

Parii. 25 mare. — Le rrand prix 
dlKmnear déoemé, chaque année, par 
la Fédération nationale de Sanvetace 
et la Fédération internationale de San- 
»«tiura Tient d'être attribué, avec l'a* 
aratimeat dn présid»U de ta Réonbli- 
qoe francaiae. k la Ivirne des sociétés 
de la Croix-Rousre, pour les srands 
aeiTioas rendue h l'humanité par les 
58 «OQÎétéB nationalea de la Croix- 
Boog*. mambrea d« la Liroe. Ce rrand 
prix eonaÏBte en une magnifique eoupe 
da Sema offerte par le Préaident de 
la Bépobliqne. Elle a été remiae diman- 
eha à mi. Conillet. Yamanooohi. viee- 
préaidenta du Conaei] dea ronvemeurs 
da la Liiroa, an oonrs d*nne séaooe so- 
IsmaHa an  Ministère de rintéricnr. 

L'affaire de la Mutualité 
du Nord 

UM J—anda d'atarpallation 
de M. Raaettc, dépaté cownwste 
il. Ramette, dénuté du Xord vient 

d'adrcMcr ia lettre suivante ù M. le 
Président de la Chambre des députés ■ 

Js vous tntorme de mon IDCCDUOD U'in- 
tarpeUer d'une part. U. U MlnUtr* d<a 
Travail sur le Msnd&le d« Itrnioo déptir- 
tomcntalfl dvs BocWUa d« Svcoun mutuels 
du Nord: d'autre part, M. )« svd* dM 
■cMiu sur IM r&lAonji d« l'tmpiuuu dont 
Jouit Bcandsleussment U. 0«orsss rwm, 
president de la dlt« IJnlon d*p*rtnnentale 
tt ses cooiparwfl oompromts Osas œtu 
affaire. 

UM réasioa ém Coaseil d'adwwslrati» 
■va Ben aardi 

On annonce que dem.iin mardi il y 
aura, nne réuniou du Conseil d'admi' 
tiistration de i'Union départementale 
dee aoeiétéa de aeoouri mutuels. 

On T désimera one Commiasion qui 
sera (Carrée avec des représentants do 
coDtmle ministériel de vérifier les di- 
verse opérations effectuées jusqu'ici. 

La Cour de cassation rejette 
les poniTois formés dans 
l'afiaire de la banque Petyt 

La Chambre criminelle de la Cour 
de eaeaation vient de pjronopoer le re- 
jet général des ponrvois formés par 
MM. Dewset. Pctyt. Thomas et sutrm, 
du la Banque Petvt, affaire déjà .iu^ôe 
à Donkerqoe et à Douai. 

Le conseiller ratnwrtenr était M. 
Femaad   Roux.   Laa  avoeata  qni  imt 
;?*.'"",ïî.'»"»?r»» •*• *• «Ma^ P"*»t 
étaient M^ Labb«. Ceawn. de Sixorne. 
Xcolui  et  TalaB:oii. 
 ♦ 

Le tîrafe des Sweepstakes 
da Loxembonrg 

Le parleur Inconnu fêta de Luxeuj- 
l'onry, par le poste Radin i,nxeml>ourc, 
un repor^UL'e dea op*n!*lons du tirspe 
des Sweepstakes luxemoourgeols, au- 
Jottrd hul lun<ll 2tf mars, a partir de 
17 heures. T^e poste Rs'Uo-Luxembourg 
rtp<5tcra la liste des numéros gagnants 
les lundi *fl. mardi 2 7 et mercredi 28, 

'3  heures. 

Ben Jonson 

knont wn» ^j^ ^ ;       ilnun^ 
ton C«I»U w „«. plMcr^hli t 

d* awn fiii PhUipp» DtadM. vnvi- 

«ripftoD n» Mm Masia* ««'« «OTiM. 
tot ut: « ndMs da vnSk 9iitt 

per 1* oommiaMÎre Colainbo à l'iosti- 
Rmtiea des eontràlecn LanDcs «t 
IMuc» «t àa dirtctcnr Mtriitr. Ceci. 
ni Toos le Toiïles bien, car .ie m'sbaeot, 
06 Plrij tojsitôt &pi^ff les racanee, 
db PAqiMS. 

» Venili*! airréer, etc... » 

Une «ùi* ie ta^sieries iépo- 
téet par le tmateur Pmt on 
Créiit maniàpal d'Orléaiu 

Orltaaa. 25 man. — Soi eomoiiseion 
royatoire de M. Ordonnean, M. Colia 
"«« d'ir.strnetion à Orléans, a saisi, 
an Crédit moDiei'pal. dw tapiflaerie. 
l«poa<ea en 1930 par le aénat<nir radi- 

cai-«>4iali«e. Puis il avait été prêté 
)0.000 franea tur ea oantiMemept. 

Une   peTqmùtion 
M Criiit mmmeiptl i'Orléaiu 

Parlfc 23 man. _ Cn« ijépécbe 
d'Ort*«na damoa lea rtlw«lciiemanta 
«olTanti «UT la p«rvnlaltloD effectuée 
aa Crédit mtmlcbpal de c«tte rllle: 

t M. CoUo. jQce d'In.trtiMloi) an 
Parquet d'Orléatta. a>a( rendu à l'éta- 
xUaanMM dq Qnal Bamtln. oft u a 
MM m rmod nombre d'objet» pi^- 
etmx DB Pl«t 4« 11.000 rr. fat, *n 
tnt. «aanad nr e* dépAt Drpnia 
sMte «paaa*> H M(i«t aralt «t« reaoo- 
mé tétrténmint par Btjota, mala le 
daraiar d* em ranovnllRnenti, da- 
tait da déeembra lass. fut etFactné 
par I'ex-dlraot«ar de l'EmpIn. an at- 
aatair Pola, dost la som naît d'être 
fr«B»Beé d«Tam la Comalaalaa d'an 
HBJUa, 

Im ebjati aalala aat «t« p)ie«a «ma 
"^ » 

Un incendie détroit 
nne mercerie et fait 150.000 fr. 

de désiU à Lille 
Dimanche, ven 21 heures, un ipcen- 

die a éclaté dans nne mercerie sitaée 
13, rue Fénelon et exploitée par M. et 
M- De BQ«k. 

Les décûts «ont évalués à 150.000 
franos. A cette eomme. U faut a.iooter 
50.000 franos oui se trouvaient daiu 
le tiroir-caisse dn comptoir et que les 
mereieT» avaient nérliré d'enfermer 
dans leur coffre-fort qoi. lui, eat 
intacL 

La police a ouvert nne étiquete, mais 
la cause de cet incendie n'a pu être 
établie, peraonne ne se tronvant dnn/ 
l'immeuble an moment où 1« feu s'est 
déclaré. ( 

» 
DES SILOS A GRAINS 

SONT INAUGURES A BCTHUNE 
Les grands silos h cmins. destinas t 

recevoir les tkléa en stockage, que la 
Fëdératloia agrlcol» du Pas-de-Calais 
a fait conatmlre ft Bértbune. ont été 
Inauffurés orUcleUcinent hier, par M. 
BotUlncuPZ. (Mfléyué de la Fédération. 

Le» batlmenu ont 6rC bAnlta par M. 
le chanoine Vlttu, archlprttre de Bé- 
tbone. 

PETITES NOUVELLES 
  A .XatMlUe.  an sras4 «MTU r^fHifelleaiD 

mil t M 4l«9edtlos. la eeUdftriW IrssfâiM s 
dsnB* dimaneh*. nna rétjnieo da pro^acss^* 
y ont rri» '• r*rola U^ Boo-qret. 1« fom- 
maadjot U«sa;a. la w;>it-'a« Giansardi cl 
B4r*nl. «ul est tommmU IM éT4a««MU M' 

"—A rsru • Ht siiabr*. « l'éfii»» isii»- 
Laole'daa-IavalidM. I« »elii*«« aarvlve MI«B- 
■•1 k la mlmelr« itt as.'lwa ckaaMvn «7- 
oUttti tnii fc I a-Mmi L» ■•••• • *»* ■*'*• 
par  U.   r»M>*  Oascal, •>«*•» ^•mnr 4a »• 
Soapfl w^Iirta Dtaa asa Tibiasl» al^caUen. 

. rsM>4 BeseMa* • ***M U Mcrtaca dm 
rlerUsx ^«orbilttsM, _ , ^       , ^ „ 

~~ A Md^unt% la liste BJ.1.0. a M 41a« 
■as «iMUese n«st«H>alM «MvUaeaMlm 
avM aae MJMIX <• 1 »« "'*■ •««»• J:** 
k Mlla «a rsRissM éliUTSiless «« MO * 
celle «ee redisava et ■a«UUe«^. U 7 svall 
fl OOO laserlu 

— L'aaperrar a-Aasas a «oas* as» irtrtt 
aa palale Asdl««, MUaameet IIISMM. ft 
l-»eee«les 4* Ma aMrlafe. U MUe «MNMI 
da salait •* tas salfsmM et Isa tebsa ta«44w 
dea aaaaeHaa et lea deaiea aaaaaIMa ■•• 
laieai le«n,«n,tl lasn vlvsa Msltsfa. «trslt 

•êtes U awK M Umn «evsKy. seiMim 4s 
i^MSlsa sslfcaasaa 

Ben Jonaon est su tempa d'Eiisabeth 
et de Jaoqaas I* le poéte qai seul pent 
nraliaer avec Shakespeare pour la 
vwuanr du aanie et la variété di* 
"UTraa. Trairédiaa daasiqnea dont le 
mjet est amprunté à l'histoire romai 
M. Féjnn a&33) et CatUtna (1611) 
oomédies, les unes cpéeiaJement analai- 
aaa, lea autres d'an* portée plu» «ué- 
tale. .comme La Volpone (1605) qai 
traacisa i année dernier», obtint na s; 
rrand aoeees snr le théâtre parisien ; 
odea. aatire», pastorales, bref tout un 
monde de rréstion« d'une pu^fSntc 
pnnnaJite. smoa d'ua ROût tomours 
lŒpeecaWe.  lui fssure l'immortaiité. 

Mau de cet amas de riAesaea litté 
™'*»;. rt u'wt aucunement question 
dana 1 onvra« que nona venona de li- 
ra. Il appartient h la catéRorie déjà 
bien aéœodée drg biorraphiee dites 
romanoéeâ ainsi que l'indique le sous- 
titre : l'avanturenae existence de Ben 
Jon«on (1). 

Et en effet c'est la vie privée d» 
poète qui nous ert contée par M. B, 
Sted. aur un ton décocé et désinvolte 
avec une vervç qui ne se lasse Pas de 
ûouler à larsea flots, et une ^i^ence 
de convictions preaqoe oomolète pous- 
sée parfoia jusqu'aux limites où com- 
mence le cvniffme, sans toutefois les 
dépasser. 

Al] ph\-$iqne Ben Jonson est une 
manière de Falataff : bedaine encom- 
brante tel le nea de Cyrano ; tête énor- 
me rudement taillée comme -ians on 
>>Iuc de rrain rebelle, eonronne de ehe* 
veux hirsutes, fendue par une lanra 
boiK'bc faite pour vider en blte et en 
'■'Sates quantités hanaps et brocs de 
bièie. ou bian pour vomir panacée, 
injures et propoi de aondard. il éuit 
aux antipodes dee conrtiaana moaanéa 
oui tenaient le Lant dn psTé londonien. 
An moral, un orrueij eCfrénd et un 
aplomb que rien ne désarçonne, 
manque déplorable da tonne tenne et 
d'éducation élémentaire, une ambition 
démesurée et un mépris sans bornes 
pour tout ce qui n'était pas lui. Un tel 
homme était né pour courir toute sor 
te de hasards et il ne a*en est pas fait 
faute. Son premier duel a pour thé&tre 
tes Pays-Bas en révolte : aoldat de 
l'armée anrlaise de aecoura. il tue le 
msrquis esparnol don Juan de San 
VuemaMo sans avoir appris à manier 
la rapière. Du COUD le voilà célèbre I 

De retour h Londres il se découvre 
la vocation d'acteur et il v exrelie. 11 
fait valoir dans leur plénitude k« per- 
sonnages que rjée son fennie &baJiee- 
peare, avee qui d'ailleurs il entreiiect 
de cordialea relationa. Uaia aoa humeur 
iLtr&itable le met anx prises avts? le 
comédien Gabriel Speaser : deiisième 
dueJ, après lequel, meurtncr de son 
eamarade, il est marqué au pouce du 
tor roture et ieté en prison, sauf à être 
libéré k eonrt intenalle par on ne sait 
quelle influence occulte. 

Car ce terrible ferrailleur a capté la 
faveur du monde londonien rrâce au 
succès da aea pièces de théfttre. Bien 
nlua il est ebové à la Cour, il fraie svee 
Jacques I* et la haute rcntilhommerie. 
Pour les réiouissance rovales il com- 
pose des moaka, balletâ-féeries, méian- 
ires de poésie, de chant, de mnsiqne et de 
danse dont les rules empruntés à la 
mytholosie sont tenue par dea aeirneurs 
at de» dases du plu Dobia lirnare, 
enchantés de ee produire dans (lc« tra- 
vestis d'nne rare somptuosité. Ponr la 
ran^'uu de son Krénio. Ben est atteint 
d'un doable mal très répandu à son 
époque et dans ca nation. Il a des accès 
de spleen auxquels il ne fait diversion 
que par des beuveries rabalaiaienn««- 

M. B. Steel Claie non sans oomplaî- 
uooe ces scènes sur lesquelles mieux 
Tsut rltsaer qu'appuver. Son tort est 
d« nous montrer surtout lea omfcrea 
de la vie londonienne à la fin dn xvi*^ 
d l'aube du xvii* siècle. Tj eût mieux 
fait de corrirer le réalisme de se* ta- 
bleaux en ouvrant quelques penpeeti- 
vrs SUT ses aspects de rrandour et 
d'hérotsme. Il u'avait que l'embarras 
du choix, tant la Renaiaaanoe anrlaiae 
er fournit de tuarnifiqoea exemples- 
Mais le public hélaâ ! a dos roûts que 
sont trop encline à saticfaire. des denx 
côtés de la Manche, ceux qui veulent 
forcer la renommée à lea porter sur 
ses ailes. 

L. 

- L'ARNËE ITilLIENNL.. SIABBIE - 

L* muvBU toKJt M CUÊ^t w 

Roubaix 
Aai«ar41iai, kadi M «an 

AnJonia'hBl.   sslnt   Kuanv* 
•alote   Lydie.   

attleU:   Levar.  S  h   45:   coueber.  la b.  0». 
Laac:     Premier   quartier   du    23;    pleme 

le   31. 
ConaoIUtloB   «a   Mvrrtawas   *n   Ca«M« 

local de  la OouMa da 1^1%. 
ifeata.    aa.    rut 
1.,    OOBSUltaUOD 

pour   adulti 

ArU at Inéutrlas TasOlas:  d« I  à  U  b. 
de   14   à 31   b. 

BalBB MnBldpaas:  Plaelna «k Baisnalraa: 
de a h   k 11  b. 30. 

-  Twaols «t  •• 
rUblaa   IpMltva  reabalstamae:  k  20  b.  à 
1 "Hippodrome-Tbéatre. 

(1)   Cbee   rtn.ùB   Dido: traductlOB   de  T. 

Poar aciitter en peur lover 
vraimtnt pratiqae «it de le 
nna proprUtJ, le «enl moyen 
•errir de« annoncet dn Joanui 
ieRmUx, 

LA   RIXE   MORTELLE 
D'HONNECOURT 

Nous avons relaté hier qu'an oonrs 
'l'une rixe survenue entre deux ou 
orien apicoles, un Polonais, nommé 
Dtius, porta dea coups de poinçon à 
Son oom pat note, Stéphap Jonkowski. 
Le blessé ne tarda paa à aneeomber. 

Après une descente, le Parquet oom 
posé de MM. Tmffier. iose d'instruc- 
tion : Lemaitre. greffier : Pottier. 
substitut de M. le Procureur de Is 
République. l'sutopsie fut pratiquée 
par le doctenr Terrial. méd«ein lériata. 

Drina a été éeroué i la œaiaoo 
d'arrêt. 

» 
Un demi-fon blesse sérieose- 

ment d'nn conp de fusil on 
paisible jardinier, à Waroe- 
ton (Belffîqne) 

M. Paul I«cleroq. é{»lcler au hameau 
du Blzfrt, oommuoie de Wameton (B.) 
se crouvTiIt dtmnnche. vers 10 h. 80, 
dans son Jardin quand, tont A cooip. 
on* MtSPatlon rttantit. 

M. Leoereq, atteint par nnt cbarfe 
de i^ombe, rentra ebes inl et fit venir 
nn docteur qui, arrte l'avoir aol^^oé, le 
H* conduira a l'hôpital d'Tpree. 

Peu après, la rendarmerte commença 
son avqnéte. Elle apprit qu'on rolaln 
de M. Laelercq. on nouimé Qarton. tré 
de 40 ana, avait été ru-i la Iticame de 
•on frenler, épaulant nn fnaU de 
cbaaae. 

Une parqoiaitka eot Ueu ehai Car- 
ton et. en effet, on trotirs on fnaU 
d« cbaaae qui venait d'avotr aervi 
Oartoo ne fit d'aOleun paa de dlffl 
enltéa pour raooonattTe lea talta, aaala 
U tul fut bnipoMible d'as tadlqiMr la 
BOttf. 

Oarfeoa a MJft «eé taeamé poor Mbl- 
\m BaataW tt oa imipoaa OM- faprta 
ni-o«a«aB4a»«Dt nar ■• «alaAto. D 
aee<sapnt et rtatt qoa rtta a'aatoaa. 

carton a «bé mil ft la MtpoaMoa dn 
ProCTirtnr dn Bol, ft Tpfaa. 

Avcnn   incident   politique 
ne s'est produit bicr 

dans le Centre 
On sa.t que dimanche i3 mars, de* inci- 

dents assez violents avaient mis aux prises, 
OrarKfPlacc, vers ij h., des vendeurs de 
irurmux cl tendances polibques opposées. 
Pour éviter te retour de semblables ba- 
garres. l'Admirastration muniapate a pns 
un arrêté interdisant la vente des jour- 
naux sur II Grand'Place et dans les nies 
adjacentes. Cet arrêté a été mis en viauevr 
hier et, pour le faire respecter, des forces 
?œz importantes de poi:ce ci de jendar- 
mene. dirigées par M. Malot. commissasre 
central par intérun et le capitasne Le 
Vallée, de la gerKiirme.*ie, s'étaient por- 
tées aux points strsiégKiues. 

EUes n'eurent pant i intervanir et tout 
» passa daju le caln>e 11 y eut bien des 
camelots pourunt, mats qui ae caotonnè- 
rcni dans les limites permises. 

Signalons poirrum que vtn ij h, un 
aartfcge composé dune centaine de per- 
sonnes appartenarw â î'Accon Franîa.se. 
se forma rue de l'Hoipke. Ce cortcae des- 
cendax U rue de la Cat* ven la Om>d^ 
Place, au pas cadeiKê. puis «rnN-é i hau- 
teur de la rue du Général-Sarrail. il fit 
cemi-tcsir et remonta h rue de la Gare 
Jusqu'à la hauteur de ki rue Nationale, où 
'i se draloqua. 

Il y eut bieîi. de-cl, <fc-Iâ. qudques 
ouups de sifflets. maÎB aucun incident ne 
"    produisit. 

Toutefois, une autorisation étant néce». 
sare p«rr la formation d'un cortcfe. .M 
r.uaène Fnstch. i«é de J8 ans. domknié 
73. «venue Poâncaré. i Marw^en-Barccul 
chef-commissaire i l'Action Fraoçajse. qui 
« est déclaré re^xmsable de cette mwife»- 
ijtion. fera l'obiec d'un procès-wrbaJ. 

Halle Fllpe. - Voir demifere page, Loterie. 

oDrpe d'an»ée * 
tact avec laa ■ 
A proeiJa W-aséae. es ievr-M 
&i arepesQ dea ft.OJL ds a«a 

terMîa. des sous-oCSeieta éa aam ' 
ea eettabecatloa avec aa avisa éaa cJ 
Renbaiaeata », It t 
daas la 1"* régtai anievjt a* I 

Im vis.t« d« U. U féWral T 
ctiaf d«i S-O.R. M an 
tail aapiricnr da la fn*, i 
cette b.~iILiote série. 

C »at rxppcU qiM saohe ka « 
Bkérotéca dooecroat droit à MM 
eervés poor k coarféreaee El 
.NieeaeL Lea asembres de CawÉa 
•oiK priéa d« Ick retirer 4 itm 
neacc. 72, nie ds la Osre. la tMfl _ 
o« 0 b. à 12 ta. et ds 14 h. à 17>, In 
of&ciert de  résarre a«t Café 
.ti h- à ao b. 

RéuoioD des enoMsateirse  
tu: les brsnoardtsra secoortatea al laa 
officiers d« rdeerrc, e« soar laadi 9S i 
à 10 h.. Café Br^enje. 

PtUCAN-VIGUCUR 
iDrIout   quftiiU   oa   Doit   U 
BOCK PtLICAN ,, font bnM. î> 
dièrc pour M qualité. Ea T«Bt. 

Une heureuse 
dans la MutuaHM 

_ lie ^ar M. /«■• Bsns. 
» aai, taalaaget ft Oaaaas, 4saa laMsIle 
aralaal pris >!»•• KUas MsifseHW âsl »T 

el Jsaase Vsesta, M IM. aa« «atoda es 
ealUatta a**a sa eaaiea el aa eaasf^ss. Vt't 
fasaaa Kasau • M t«H air la mm m lea 
4««S S«k<as ««ivaatt «it Hé «r«t arternaasi 

Aa sajet de la Tlaite da féaéral NitittI 

Roubaix à l'orisino 
ctes Ccol«s 

de   p«rff«ctlonn«in«nt 
des sous-officlers 

Lee Bcoias da perfeet:oitr.«aMBt des 
»oua-officiera de réserve de Uoobrls. ont 
déjà  été  àDoDéee  eotao*  moAU^  k  PIJS 

tw iitrv et ea c^lDUs ocoioG v La viaite 
qw doit tear taira dcmata marî £7 curs. 
iL W géodrsJ Messel, sttirc da aoaveaa 
racteoitx<oo aor eCes- 

A et*:* ooes»c nonn aér oau à a4j;Baler 
que, déc sni9«-rtiarrc, notre vtUv s poe- 
aédé PTUS des pbos vteiSes — et peot-étrt 
la ptaa ricCle — des CooU.': de soos- 
o<fickrs. 

Mise aw pied fin 1913 pw lùtiateve do 
cr>n)ouLwkint Victor Deepat;t;irt, l'c Sco4« 
d'iostnice:oD des soil-o^tUiers d« réaerre 
•' d* r»rn>*« territXMTsle de Roubaix e« 
des «ovipotia > tivt sa pr^Biére réonioti le 
dnasociie 'X janvier 1&14. La eoiii<ér«i>ct 
d*iBaax'>>ratioD t.t take pvr le HeutenaiNt- 
oclooel Lévl, du UCT R.!., es préaeaee du 
réitérai LftME. xoQrorne'jr ds ÛCa. 

Lea »f«cce« d'biscrwxici ea ««Ca aa 
cnxxMdfrfU régufiléreiDect un dbDaaebe 
rnr qnioKLD*. Le dîoMacbe 28 mais lOld. 
M. le maréobel rmuchet d'Espérer, alors 
c*r«rïi4 c«iiuaiDd«ot Is 1" co^ps d'armée, 
«rcotppaxDé dn féit^ivl Lefass. fit. à lllooJe 
d« RoQbsix, rbODoeur d'one visite sC té 
Dtoiaoa 00* «titiir» aatWactloo de woa 
'Dspecttcui h a te prsm:ira «Mituto de ce 
cou-e en Francfl»., ImUée si goe^oes 
rtrci rrande ceotres eovnne Lrca, Bor- 
detiiix, Botiao.-. s 

Vinrent caaaics laa axarcèeas aor le ter. 
mia. OaM du dlrnsBefts S Mlet 1814 «ut 
eoniaa théâtra la Parc Baettlct.x et la Beù 
de La roBCBlne; ealqi dq 19 jniieu La 
ron>ts Ja Monntix, su N»rd da chatecu 
Veisaier. UB iro^i^na axeroice tftait «a* 
DODoé poor le 3S août.-.. 

U M svrU IMl c'étaisM te aeoeral 
Dnfflaax. iBapeetear gdaéra ds iWanurt* 
«t k géaérsJ Boeqnat. euuBMadaat le 1** 
eerpe famée. A eette oo^aleo, on atgna- 
lair qnt las fieolsa da Ee^jal» éUleet les 
pieniérea k reeeveir U rtalte d'aa mem- 
bre da OoD*«U eapérieiv de la gaacee 

Caat per les Ecoles ds perfaetiavaemsat 
da BoobaU qoe. le 20 aaps 1032, l« aé- 
alral Péclu tramaoa .JowMcda» d-j 1» 

Lei K>oétéa d« secowa mututU al aa^ 
euMs^t *■ tlonsaazues daaa aaCM vOe 

de Koubsiz, poursuircat vec usa sage et 
prikleoie métttod* leur but ie esta si. qsl 
est d« BotKect r, pu- l'effort OMuaaa de 
toua leur* adùérvBis daas Bs«t«a laa pé- 
riodes difDcUes de l'azjatsaea. Ca« aaui 
qu oot vu U Jour, lea OMS syréa Isa taises 
•t an fur et à mesura ds t'aafeaaaiaa 4a 
l'idéa matoslista dana les maaaaa. iaa 
csiBsea de secours maladies, las aa'aaaa de 
niQtoruiié. dr ré«»>tirnnce>t. je p^tttafit. 
d usursDce au d^'^.t. ^i-.. |ii«qs'ft pcdaaad 
tAïustfoi^ B'svs*c pss été «awiaé ia i«a»> 
Uftaïc du ris%D« eb-rargieaL'Xl.a'aat an* 
besoin d'iaatsiar aur las' aaaairtiBfaa !■ 
doutablca qu'aniratD^ trop fr4q«s«at*«l 
daaa les fe>sra modeetea. l'cveBt««Ht4 d* 
l'iaterrsDt.OQ chiruixumle dou Parg««ea 
s'imposa, en a>outatit aux aagotaaea aae- 
raiaa d« la maladie, aourenteaaaeaaaaaa 
poiir la rie même, lea grarea «eaels aa- 
tériela qui la reodent en(>orc |-)«s pjaffida 
à supporter. Cet éiat d* cftoaes as ps*- 
vsit laisaer maewaiblea iou« tens qai oai 
ft etaur d* sVnir aidev Ira UDB laa aoKi^a 
dans la d |tiut<^ ei l'iiklépeadiiace, «t la 
qasaUoQ tut tris séneuaemaat mias à 
réiude. 

Grlct à U eellsberstloc amical» et pré- 
cieaae du SftMlieal sédical d« Rwabsia st 
à te boQM volonté év^eota da taaa, B«S 
solution très b*iM-euM> oa paa tardé ft «a 
is:re jour at tout récemment vital de ae 
eoosL-tuer parmi plusieurs fren:^«r«Bi^a 
mutuslisies da notes vill». et aetaimawt 
au sein de l'Unon dea soeiités de aaaawv 
matu«l« et de rMrslt* de ItMibals et aaa 
eastoDs, dont le aiice «st dd, bealafti^ 
Gsmbalta aae « Ca^eac UaCaelk Oblwae 
siiTsle ■ qai a pour buta pr4«4s d« tsire 
d'une part, profiter »e> adbém'~ 
d'toierveiitioa rhirarsicale. de i 
eiaax  tr*t rédtdt».  ef  de  \pnr t 
d'autre  part,  en  *rhanje d'oae L,   ..,  
iDod'qtM )\ fr. par moM). ans partie daa 
frai» opdraiolres. 

Encore la« promoteurs ds eetto Hda aa 
voient-ite  dana  les  ré«ilUU i ^ "  — 
jour <ia'uR premier pas vers i 
tioB plus terf», «l'antres svr" 
dSDs ret 9r<ire ft'tdées. 

Peorrat    a^éff»r   k   cette 
membres   sa»-»lMaa   I 

ânriétéa   d»   seeoara   motaals   affllffft 

AU SUJET DI U MMT DU ROI 
ALBUtr 

" 1:." **,Ji rf *•"' • •* •««« n »«o. «t UW; a M MR à l-tt» d. 
» ta. ,t t, intU da Ma rtài. «t d. 
K •ni. SI os «WIIIMII «■■TMAOT. oa 

MM. dIrWa p., I tmmnTil. AlHi. It 
•al MTt un I. IT aa imai^m» BW d. 

jl .»» fat n>k ta eak «a^s* ala^a 

ri'L on   mai.  tn^or* I«ir. . 
(l»F»mUii>ti dirtcli btWuat •"•a*»"'"» 
lo4t. C'Mt d re tout ina»*rtt ^aPa M 
.•iir«il n..iifl»«r d. I>r«~»»',»a" <jaj 
l^ lUTitotl^tM pT*ToTaa<a tt a f^» ^^ 
dont.nz Qo'ilt Tl^odroot 
Df»mî>r* , ■«■Tir^r, par L 
aida. too. Iw tTtntatM oot paot .„ _- 

La C«i».e Mnti>Hlt C^waialliala y 
l'Coioa d«. toH#t*, dt aacwfa ■^■■i 
(4 dt rt»T,itM d. Rotiht t f*^^**,*'^^'^ 

Routai».   0(1   l'on  !»»t   <*'."^ ^mtt 
rvn«t'cn«o).Dt.  d**irtblt.  a  toa ^laa. 

CHAUUIZ-VOUI aliaj •OUOWt 
AcmtU almabla. Ckoii i««»eaaa. 2S? 
saraotit tt t PHxaM^la i. S, r. r.^MMaA 

L'attenblie iMrak _ * 
de U Ligne féminiae d'AdÎMI 

catholique françaiM 

La Lifua fémii>iD« dActioa i 
français, tection de ROUIM|»<" 
ttïni.   Amancha   aprèa^nidi. 
Cm*-TMitr«. un ajianibWe u----^-.. . 

La réumop itait préMdée paa M. naM 
Lamaira, autnànat. anUxiré * MM. ■■ 
ibbé» DKOCIC curé de SaintJtaNli » 
Croix, el Darville. curé * 1 
) Hem. 

M- Du.a)u«T<:uvii.i». 1 
ccaaane. loua l'ouvre réalMa i 
r»r les \itaemts. puii e«e tanll k] 
«mWée las tnndei œnaJiiNt • li U 
Milai qu'aile» ont apparti «g itaai 
ttit k Parij On aura on* iatt tt 
portance de U Utya quand «• wmmmm 
roue le diocéie. die compta 6J.7» aa*. 
rentea. wit &800 de plus que ramit mr- 
rAirt: i6i cnnntiv aoit 1] dl pta H» 
laontc pi^cderic. Il y a aaAa MM » 

Aprèi «nxr aAnmUaaMm 4MW ta- 
Kon da la priM; Mna la I  
cdaaine tcntwia par 1 

l'apoatote et une < 
w* lananaw ditaclivi.    
antmat et ivéquai du pajn. 

Enauite. M" u in^miiiii w I 

wC 


